
 

 
 

FOIRE AUX QUESTIONS : 
 

« Il est difficile d’aimer le sacerdoce aujourd’hui. Tant d’abus, de défections 

chez les prêtres… Aidez-moi à mieux comprendre le mystère du sacerdoce. » 

 

La Vénérable Concepciôn Cabrera de Armida, dite « Conchita », reçut des messages de JESUS 

sur les prêtres. C’est en suivant ces confidences de JESUS aux prêtres que notre réponse sera 

la plus surnaturelle … 

 
LA VOCATION  DU PRETRE EST ENGENDREE AVEC LE FILS 

 

Rappelle-toi que je suis Dieu, mais que je suis homme aussi, et que j’ai voulu prendre sur moi toutes 

les misères de l’homme afin de les expier. Oui, j’ai voulu ressentir ce que l’homme ressent, pleurer 

comme lui et connaître les mêmes peines et les mêmes joies que lui. C’est pourquoi, bien que je sois au 

ciel auprès de mon Père, je garde des sentiments humains comme la gratitude, l’émotion, la joie et la 

tristesse, etc. J’ai une sensibilité et un cœur d’homme, mais c’est une sensibilité très affinée et divinisée 

du fait que je suis homme et Dieu à la fois. 

Prenant la nature humaine, par amour, j’ai pris le corps et le sang de l’homme, et je suis devenu son 

frère… J’ai uni en moi les deux natures, l’humaine et la divine, divinisant l’humanité et l’élevant au-

dessus de la terre afin que l’homme puisse atteindre le Ciel. 

Mais parmi tous les hommes, j’en ai choisi quelques uns qui devaient m’appartenir, quelques uns 

que j’ai appelés à devenir d’autres moi-même et à continuer ma mission sur la terre qui est de ramener 

à mon Père ce qui est sorti de lui, les âmes destinées à le glorifier éternellement. 

Les prêtres, qui procèdent de la pensée du Père et qui, par fraternité divine avec moi, viennent du 

sein de Marie, obtiennent tout de moi sur la terre et même au Ciel. C’est eux que mon Père cherche en 

moi, et moi qu’il cherche en eux. Si le Père aime tant l’Eglise, c’est à cause de son Verbe. S’il a envoyé 

son Esprit Saint sur elle pour en faire son âme et sa vie, c’est encore à cause de son Verbe. Et s’il s’est 

choisi des prêtres, c’est à cause de son Verbe, parce qu’il ne voit en eux qu’un seul prêtre, moi-même, 

qui rassemble tous les prêtres en moi. Pour ce faire, il faut que la ressemblance entre les prêtres et moi 

soit parfaite, et que les prêtres ressemblent à ma Mère, dont ils sont les fils plus encore que les autres 

hommes. 

Comme le sacerdoce est grand ! Comme ses prérogatives sont grandes et uniques ! Cette grandeur 

vient de l’origine divine de la vocation des prêtres, de son engendrement avec le Verbe et par le Verbe, 

dans le sein de Marie Immaculée, et de leur vie toute faite de moi avec qui ils ne font qu’un, par la 

parfaite unité de la Trinité. 

Tel est le plan du Père de toute éternité : fonder l’Eglise pour démultiplier la personne de son Fils 

unique en celles de milliers de prêtres, tout en gardant l’unité du Père et de l’Esprit Saint, c’est-à-dire 

en unissant tous les prêtres au Verbe. De même que dans l’Eucharistie, je suis présent dans l’hostie et 

dans chacune de ses particules, de même je suis présent à la fois dans chaque prêtre et dans des milliers. 

Dans l’Eucharistie comme dans les prêtres, il y a plusieurs espèces mais il n’y a qu’une seule substance : 

le Verbe fait homme en eux. 

Le prêtre doit être une hostie vivante qui me contienne, ou mieux, une hostie qui est moi tout entier. 

Et tous les prêtres du monde ne forment à eux tous qu’un seul Jésus, car, en réalité, il est leur maître, 

leur législateur, la tête du corps mystique qu’est l’Eglise. 

+ 

Je veux que les prêtres deviennent semblables à moi, afin que toute leur vie ne soit plus qu’un acte 

d’amour envers mon Père. Telle fut ma vie sur cette terre, et c’est ce que les prêtres doivent reproduire. 

Ils ne doivent rien faire sur cette terre, surtout dans le cadre de leur ministère, sans avoir auparavant 

élevé leur âme vers mon Père, en s’offrant eux-mêmes et en m’offrant par eux. 

+ 



J’ai été heureux d’enseigner le Notre Père à mes Apôtres. Ce jour-là, c’est l’essence de mon âme 

que je leur ai communiquée, à eux et aux générations à venir, afin que soit redit sans cesse l’hymne de 

la soumission de ma volonté à celle du Père. Pourquoi dois-je rappeler cette prière ? Pour dire à mes 

prêtres que s’ils veulent devenir d’autres moi-même, ils doivent commencer avec ardeur, générosité et 

persévérance à faire de leur vie un acte d’amour offert au Père qui les a engendrés, et qui a déposé en 

Marie le germe saint de leur vocation sacerdotale, afin qu’ils ne soient jamais séparés de moi, en mon 

Incarnation. Que les prêtres honorent donc le Père en tout, qu’ils le glorifient par l’intensité de leur vie 

intérieure, qu’ils le fassent adorer par d’autres âmes et qu’ils conforment leur vie à sa volonté divine. 

+ 

Si mes pasteurs se transforment en moi, cette vie d’union et de charité fraternelle leur deviendra très 

facile. La clé de la perfection, de la plus haute perfection, celle qui éloigne de la terre et qui rapproche 

du ciel, et même qui apporte le ciel dans le cœur des prêtres, est l’amour de mon Père. Cet amour monte 

de l’âme du prêtre au Père, et en redescend, enrichi des dons de l’amour divin. Ce flux et reflux de 

l’amour qui ne cesse de croître infuse sa charité dans les cœurs, parce que mon Père est la charité même. 

Et l’amour divin, attiré par le pauvre amour du prêtre, s’emparera de lui, en l’enrichissant de tous les 

trésors de compassion, de patience, de tendresse, etc. Le Père lui communiquera toutes les richesses de 

son amour… Même si le prêtre ne sent rien, ce don de Dieu n’en sera pas moins réel. 
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